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Abstract 

Syntypes of three species ofSericinae were rediscovered in the RJNSB, 
Bmsseis. New combinations and synonymies are therefore proposed: 
Triodontel/a difformipes (FAIRMAIRE, I892) (comb. nov.) = T brignolii 
(SABAT!NELLI, I977) (syn. nov.); Triodontel/a lusitanica (BRENSKE, 
I 894) = T. judaica (BLANCHARD, I 850) (syn. nov.); Serica fusconitens 
FAIRMAIRE, 1892 = Ma/ac/era (Aserica) vil/iersi PETROVITZ, I969 
(syn. nov.). Description of Pseudoapterogyna c/udtsi nov. sp. from 
Libya. 

Key words: Scarabaeoidea, Sericinae, Rhizotroginae, Triodontella , 
Ma/adera, Pseudoapterogyna, synonymy, new combination, new 
species. 

Resume 

Redecouverte de syntypes de trois especes de Sericinae dans les 
collections de I ' RJNSB it Bruxelles. Leur etude amene it proposer les 
nouvelles combinaisons et synonymies suivantes: Triodontella diffor­
mipes (FA!RMAIRE, 1892) (comb. nov.)= T brigno/ii (SABATINELLI, 
1977) (syn. nov.); Triodonte/la lusitanica (BRENS KE, 1894) = Tjudaica 
(BLANCHARD, 1850) (syn. nov.); Serica fusconitens f AIRMAIRE, 1892 
= Mctladera (Aserica) villiersi PETROV ITZ, 1969 (syn. nov.). Descrip­
tion de Pseudoapterogyna c/udtsi nov. sp. de Libye. 

Mots cles: Scarabaeoidea, Sericinae, Rhizotroginae, Triodontella , 
Ma/adera, Pseudoapterogyna, synonymie, nouvelle combinaison, 
nouvelle espece. 

Sur quelques Types de Sericinae 

Dmant un sejour a l'Insitut Royal des Sciences Naturelles 
de Belgique (RINSB) a Bmxelles, j ' ai pu retrouver les 
syntypes de trois taxons de Sericinae dont le statut n 'avait 
jamais ete etabli exactement dans Ia litterature, faute de 
pouvoir examiner des exemplaires typiques. Et pourtant, 
leurs descriptions fment publiees dans les Annales et les 
Memoires de Ia Societe entomologique de Belgique, ce 
qui pouvait laisser presager de Ia presence de types dans 
les collections de l' RINSB ... 

II s'agit de Triodonta dilformipes FAIRMAIRE, 1892, 
Triodonta lusitanica BRENSKE, 1894 et Sericafusconitens 
f AIR MA IRE, 1892. 

Les auteurs successifs , en !'absence des types, s' en 
sont remis aux descriptions, uniquement fondees sur Ia 

morphologie externe, et done bien insuffisantes lorsqu'il 
est question de Sericinae, ce qui, evidemment, ne peut 
mener qu'a l'erreur ... 

Je propose de clarifier Ia position systematique de 
ces trois taxons d' a pres I' etude de ces series typiques 
redecouvertes. 

Triodonta difformipes FAIRMAIRE, 1892 

STATUT ACTUEL: Paratriodonta difformipes (CARPANETO 
& al. , 2000) 

MATERIEL TYPIQUE: I male, 1 femelle - SYRIE: Mt. 
Amanus, C. Demaison, 1891 (RINSB); 1 femelle -
SYRIE: Mt. Amanus, C. Demaison, 1891 (MNHN Paris). 

F AIRMAIRE (1892) decrit cette espece des environs 
d'Akbh BRENSKE (1892), dans Je meme fascicu\e, af­
firme sur la description precedente qu'il ne s'agit que 
d'un synonyme dejlavimana BURMEISTER, 1855. REITTER 
(1902) rejette Ia synonymie proposee par Emil Brenske 
et classe l'espece, sans Ia connaitre, dans son groupe A. 
MEDVEDEV (I 952) Ia ciasse, a Ia suite de REITTER, a cote 
d' olivieri Blanchard. BARAUD (1962) fait du groupe A de 
REITTER un genre a part entiere: Paratriodonta, auque1 il 
attribue difformipes en se basant uniquement, comme 
tous Ies auteurs precedents, sur la description latine, dont 
il donne cependant une traduction, mais en lui assignant 
une place «a part», a cause de ses antennes jaunes. 
Depuis, l'espece a garde ce statut (CARPANETO & a!., 
2000). 

L'etude du type fait ranger l'espece dans le genre 
Triodontella REITTER, 1919 (pour I 'usage du nom: cf. 
KEITH, 2001 ). Elle ne presente en effet nullement Ia 
double pilosite et le type d'edeage qui caracterisent, entre 
autres, les especes du genre Paratriodonta. 

Les etiquettes de provenance des syntypes meritent 
eclaircissement: les Monts A manus (actuellement Nurda­
glari) entourent I' ancienne Akbes, alors en Syrie et 
actuellement en Turquie, ce qui s'accorde parfaitement, 
tout comme Ia date de recolte, avec le titre de l' mticle de 
Leon Fairmaire! Or SABATINELLI ( 1977) decrit precise­
ment brignolii de ce meme massif du Nurdag! 
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L'etude du syntype male conserve dans les collections 
de I 'RINSB pennet de lever enfin toute ambigu"ite au tour 
de ce taxon et je propose Ia synonymie suivante: 

Triodontella diffom1ipes (FAIRMAIRE, 1892) (comb. nov.) 
= T. brigno/ii (SABATINELLI , 1977) (syn. nov.) 

Pour terminer, quelques mots sur Ia variete delagrangei 
P1c, 1898 de cette espece : decrite sur une femelle issue 
des recoltes de Delagrange des memes localites («Haute 
Syrie: Monts Amanus »), elle « difjere de Ia forme typique 
au mains par Ia coloration plus foncee du dessus du 
corps». Comme d'autres taxons decrits par Pic, il m ' a 
ete pour l'heure impossible de localiser le type de cette 
variete. De plus, Ia determination de femelles dans le 
genre Triodontella REITTER, 1919 reste un exercice plut6t 
delicat, voire souvent impossible. La position systema­
tique de delagrangei risque done de rester en suspens ... 

Neanmoins, une partie du riche materiel capture par 
Delagrange dans les Monts Amanus ou a Akbes est 
present dans les collections du MNHN Paris et les Trio­
dontella foncees de ces localites appartiennent toutes a 
dispar F AIRMAIRE, 1892. En consequence, je propose 
done le traitement systematique suivant: 

Triodontella dispar (FAIRMAIRE, 1892) 
= T. difformipes var. delagrangei (PIC, 1898) (? syn. nov.) 

Lors d'un voyage recent en Anatolie meridionale, Pierre 
Tauzin (Vanves, France) a pu capturer une longue serie 
de cette Triodontella (Adana vii., Salbas, env. Karaisal , 
26.V.2002), que j'ai pu etudier pour pmtie. Plusieurs 
caracteres consideres comme discriminatifs dans Ia sys­
tematique du genre meritent discussion: 
- Ia couleur, qui sert a distinguer T. lateristria (REITTER, 

1898) de T. dis par (F AIRMAIRE, 1892) par exemple, 
varie ·au sein des populations: 15% des exempt aires 
de Ia population etudiee sont fonces et non flaves; 
l'edeage des males presente des variations non negli­
geables dans Ia forme des parameres et sa courbure; 
Ia carene epipleurale montre un developpement tres 
variable et se resout en arriere de !'humerus en une 
ligne tres indistincte ou en granules, voire disparalt; 
son observation est souvent tres delicate; 
les femelles, nettement plus rares que les males, 
presentent sur le disque une pilosite squamuleuse tres 
nette, qui redevient normale lateralement. 

T. asiatica (BRENS KE, 1890) a ete individualisee sur un 
specimen femelle, reste unique, par trois caracteres ma­
jeurs: le clypeus a bord anterieur regulierement arrondi , 
!' absence de carene epipleurale et Ia pilosite particuliere 
du disque elytral. Le premier Ia place sans conteste pres 
de lateristria , dispar et difformipes. L 'absence de carene 
chez !' unique Specimen COill1U pourrait eh·e, comme je 
l'a i deja dit (KEITH , 200 I) accidentelle, autrement dit, une 
variante extreme. De plus, Ia pilosite tres particuliere du 
disque elytral de I ' holotype est tout a fait comparabl e a 
celle observee dans Ia population de Salbas. La seule fin 
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logique serait done de considerer difformipes a son tour 
comme synonyme d'asiatica. II me semble pourtant 
opportun de differer Ia synonymie formelle de ces deux 
taxons car elle n'est pour l'heure que conjechtrale et 
entralnerait de surcrolt des changements nomenclaturaux. 

Triodouta lusitanica Brenske, 1894 

STATUT ACTUEL: Triodontelfa /usitanica (KEITH, 2001) 

MATERIEL TYPIQUE: 2 femelles- PORTUGAL (RINSB) 

LOPEZ-COLON (1997) revise Ie type de cette espece, consi­
deree comme enigmatique, conserve dans Ia collection 
Brenske au Museum fur Naturkunde der Humboldt­
Universitat de Berlin et en figure l'edeage. II precise 
que le type consulte «correspond bien a Ia description 
qu 'en donne I 'entomologiste allemand Emil BRENSKE ... 
Cet exemplaire, un male, porte les etiquettes suivantes: 
«lusitanica (illisiblef)», etiquette blanche manuscrite -
«Lusit.!coll. Chev.», etiquette blanche manuscrite -
«Zoo!. Mus. Berlin», etiquette blanche imprimee. 

Depuis /e travail de BRENSKE, I 'espece a ete considh·ee 
comme une bonne espece. 

II note egalement que: « Le type etait unique seton le 
Dr. Manfred Uhlig, sans que Ia description originate ne 
le precise.» 

Le specimen ehtdie par I. Lopez-Colon n'est certaine­
ment pas le type: il existe, en effet, dans les collections de 
I 'RINSB deux specimens, etiquettes com me types, de ce 
taxon. L'un des deux correspond tres exactement a Ia 
description dom1ee par BRENSKE (1894): il p01te les 
etiquettes suivantes: «Portugal» blanche imprimee -
«Call. Camille Van Volxem » blanche imprimee -
«Type » police rouge avec lisere noir - « Triodonta lusi­
tanica n. sp. Brsk. Typ. unicum » manuscrit - « j 6358 » 
manuscrit. BRENSKE precise dans sa premiere pattie (p. 6) 
« Bemerkungen zu einzelnen Arlen»: 

« 16358. Triodonta lusitanica n. sp. Portugal; zur alni 
Gruppe gehorend. (Call. Cam. Van VoLr:em) ». Donnees 
reprises plus tard tors de Ia description proprement dite 
(p. 35). L'etiquette «Type» correspond elle-aussi tres 
exactement a celles utilisees pour individualiser les autres 
types d'especes decrites par Emil Brenske dans ce meme 
travail. 

Par ailleurs, l'exemplaire de Berlin est issu de Ia col­
lection Chevrolat, ce qui est en contradiction avec Ia 
description. 

No tons cependant que I ' edeage figure par LoPEZ­
CoLON (1997) ne semble pas correspondre a celui d 'une 
des especes palearctiques actuellement connues ... 11 est 
difficile de se prononcer plus avant sur Ia question car il 
conviendrait de reviser, com me BARAUD ( 1962) en avait 
d ' ailleurs exprime !' intention, les taxons non palearcti­
ques attribues a ce genre. 

L' etiquette de detem1ination, qui n ' est pas de 1a main 
de Brenske, pose probleme: le type serait unique mais 
un meme numero de catalogue regroupe parfois un lot 
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comme le montrent d ' autres passages du memoire 
d 'E. BRENSKE (1894). 

De plus, BRENSKE (1894) precise dans Ia description: 
« Die Fliigeldecken sind schwarz und braun ». Or le 
second specimen qui ne porte pas de numero de catalo­
gue, mais les memes etiquettes de type, provenance et de 
collection, a un avant-corps noir et des elytres bruns alors 
que le premier specimen est noir concolore. Je considere 
done ces deux specimens comme Ia serie typique. 

Ces syntypes sont malheureusement des femelles si 
bien que Ia position systematique de ce taxon est delicate 
a preciser, le recours aux genitalia males restant, de tres 
loin, le critere d ' identification le plus sur dans ce genre. 
Neanmoins, le caractere principal de Ia carene epipleurale 
resolue en granules en arriere du tiers basal, qui est 
considere comme discriminatif par les differents auteurs, 
pourrait Ia aussi n 'etre qu ' une variante. De fait, l'espece 
se placerait dans le voisinage d' alni (BLANCHARD, 1850), 
judaica (BLANCHARD, 1850) et jlavimana (BURMEISTER, 
1855). 

Si B RENSKE (1 894) compare jlavimana et lusitanica 
dans sa diagnose, il dit ne pas connaltre j udaica dans sa 
revision du genre Triodonta (BRENSKE, 1890), pas plus 
que REITTER (1 889, 1890), avec lequel il travaillait sur le 
sujet et qui ne cite pas cette espece dans ses tableaux. 

Un autre fait est troublant: lusitanica est demeuree 
enigmatique car j amais reprise dans un pays pourtant, 
somme toute, bien prospecte comme le Portugal et non 
retrouvee dans d 'autres collections, a part Ie specimen 
«en tres mauvais etat » cite par BARAUD (1 992) puis par 
SANCHEZ-RUIZ & al. (1 997). Ce qui induit a rechercher 
I 'origine reelle des specimens ailleurs que dans Ia Penin­
sule Iberique et a considerer Ie label «Portugal » comme 
patria fa /sa. 

Le caractere principal a retenir de !'etude des syntypes 
est Ia presence d ' une zone imponctuee contre Ia base du 
pronotum, de part et d'autre du scute llum, caracteristique 
jusqu ' ici de Ia seule judaica. Les deux syntypes concor­
dent parfaitement avec les femelles de cette derniere 
espece et, en conclusion, j e propose de considerer les 
specimens de lusitanica comme appartenant a l' espece 
de Blanchard et pourvus d ' une provenance erronee: 

Triodontella judaica (BLANCHARD, 1850) 
= T. lusitanica (BRENSKE, 1894) (syn. nov.) 

La femelle de T.judaica n'ayant jamais ete decrite, j 'en 
donne une courte diagnose: 

Tres semblable au male, un peu plus grande, Ia pi losite 
elytrale plus courte, legerement squamuleuse, les ongles 
anterieurs simples, non hypertrophies, comme chez toutes 
les femelles du genre. 

Serica jitsco1titens FAIRMAIRE, 1892 

STA TUT ACTUEL: species inquirenda [? Maladera fusconi­
tens (PETROVITZ, 1969)] 

MATERiEL TYPIQUE: 3 males, 2 femelles - SYRIE: Akbes, 
C. Demaison, 189 1 (RINSB). 

Dans sa revision des Maladera mediterranneennes, 
P ETROVITZ ( 1969) considere cette espece com me faisant 
partie des « unsichere[n} Arten » et precise: «Die Be­
schreibungen dieser Tiere geniigen nicht, um sie einwand­
frei wiedererkennen zu konnen. Die Typen sind, SOI1leit 
iiberhaupt existent, nicht mifzLifinden.» Le materiel qui a 
servi de base a son etude n' incluait pas les exemplaires de 
I' RINSB et ces specimens lui sont done restes inconnus. 
II donne le locus typicus de l'espece: Akbes, tout en 
decrivant de cette meme Jocalite vilfiersi. PETROVITZ 
(1969) avait neanmoins deja indique que «jedoch ist es 
nicht ausgeschlossen, dafi die eine oder andere [dieser 
Arten] mit einer der unten gebrachten neuen Arlen iden­
tisch ist. » 

La redecouverte de specimens typiques de Maladera 
fusconitens dans les collections de I 'RINSB pennet de 
proposer Ia synonymie suivante: 

Maladera (Aserica) fusconitens (FAIRMAIRE, 1892) 
= M. (A.) villiersi PETROVITZ, 1969 (syn. nov.) 

Description d ' une nouvelle espece de Rhizotroginae de 
Libye 

Parmi les indetermines du RBINS, tres aimablement m is 
a disposition par M. Ala in Drumont, que je remercie bien 
vivement, figurait une espece inedite de Rhizotroginae 
(M elolonthidae) de Libye dont je donne Ia description. 

Notre connaissance de Ia faune libyenne est basee 
avant tout sur des travaux anciens et reste 
fragmentaire en )'absence de recoltes recentes. Cepen­
dant BARAUD, 1985 en a fait Ia synthese et nous a livre 
une monographie d ' Afrique du Nord. Seules deux espe­
ces de Rhizotroginae etaient c itees j usqu ' ici de ce pays: 
Geotrogus capita F AIRMA IRE, 1882 (par son synonyme 
G. minutus BRENSKE, 1889) et Pseudoapterogyna vorax 
(MARSEUL, 1878). 

Pseudoapterogyna cludtsi nov. sp. 

MATERI EL TYPE: Holotype: 1 male, LIBYE: Ghot Sultan, 
I 0.1. 1983 , J. Roggeman leg. 

A llotype: 1 femelle, LIBYE: Ghot Sultan, 2.Tl.1 983, 
J. Roggeman leg. 

Para types: I male, LIBYE: Ghot Sultan, 1 0.!.1 983, 
J. Roggeman leg. ; 1 femelle, LIBYE: Ghot Sultan, 
16.Irr. l 983 , J. Roggeman leg. (RBINS). 

DESCRIPTION: Male: longueur 16 nu11. Entierement brun 
jaune. Aile. 

Clypeus tres transverse, longuement pileux, a peine 
sinue au centre de Ia marge anterieure, un peu relevee. 
Cotes convergents vers les angles anterieurs largement 
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Fig. I - Pseudoapterogyna cludtsi nov. sp. 

arrondis. Ponctuation grosse, peu enfoncee, dense. Suture 
clypeo-frontale en accolade, bisinuee au milieu. Front 
ponch1e cornme le clypeus, vertex hunefie, sauf au 
milieu, avec une longue pilosite dressee. 

Pronohnn transverse, angles anterieurs obsoletes, 
angles posterieurs brievement aiTondis, cotes fortement 
retrecis dans le tiers anterieur, subparalleles dans les deux 
tiers basaux. Tegument microreticule, non microponctue. 
Ponctuation ocellee, moyenne, assez dense, les points 
distants d'environ un diametre de point. Marges laterales 
non festonnees, mais le rebord finement dentele, longue­
ment ciliees. Marge anterieure ciliee, disque pourvu 
d ' une pilosite couchee, manifestement fortement ca­
duque. Rebord basal mince et lisse. 

Scutellum triangulaire, finement ponctue et cilie, lisse 
et glabre au centre. 

E lytres a ponctuation concentree dans les interstries. 
Intervalles impairs bien convexes, li sses. 

Pygidium glabre sauf sur les marges , ponch1ation su­
perfic ielle assez dense. 

Massue antennaire plus longue que le funicule et le 
scape, ce dernier court et epais. Article VI transverse. 
Face visible du premier article de Ia massue luisante, mais 
depolie, face visible du troisieme article de Ia massue 
mate. 

Dernier artic le du palpe maxillaire fusiforme a dessus 
aplati et depoli. 

Protibia tridente, eperon interne insere en face de Ia 
dent rnediane, celle-ci plus proche de Ia dent ap icale que 

,, 

de Ia dent basale. Metatibia sans carene Sill" Ia face 
superieure. Premier metatarse nettement plus court que 
le troisieme. Eperons tem1inaux normaux, non elargis. 
(Les edeages de I 'holotype et du para type male sont 
deformes et done non utilisables). 

Femelle: aptere, nettement plus h·apue. Brun roux. 
Clypeus plan. Ve11ex h1mefie, ce relief inteiTompu au 

centre, avec une pilosite dressee. 
Pronotum brievement cilie sur Ia marge anterieure et le 

disque, deprime au milieu dans le tiers anterieur, Otl Ia 
ponctuation est beaucoup plus forte et rugueuse, sans 
ligne longihidinale lisse. Angles posterieurs obtus, tres 
brievement arrondis. Rebord basal mince, non ponctue, 
mais crenele par Ia ponctuation proche. Tegument non 
depoli par Ia microreticulation. 

Elytres avec les intervalles impairs peu releves. 
Septieme interstrie obsolete derriere le calus humeral. 

Eperons terminaux des metatibias legerement e largis. 
Metatarses auss i longs que les metatibias. 

DIAGNOSE: le genre Pseudoapterogyna ESCALERA, 1914 
comprend une vingtaine d'especes, toutes endemiques 
d ' Afrique du Nord, honnis deux qui atteignent Ia Sicile. 

Une seule espece etait citee jusqu 'ici de Libye: P. vorax 
(MARSEUL, 1878; BARAUD, 1985) mai s le rebord basal du 
pronotum est fortement aplati et ponctue, Ia massue 
antennaire n 'est pas plus longue que le funicule et les 
metatibias sont carenes dans leur moitie anterieure. 
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P. cludtsi appartient a un groupe d'especes a angles 
posterieurs du pronotum obtus et etroitement arrondis, a 
rebord basal du pronotum fin et imponctue, a tegument 
non microponctue, a premier metatarse nettement plus 
court que le troisieme et a metatibias non carenes sur Ia 
face dorsale. Seules deux especes d 'Algerie partagent 
jusqu' ici ces caracteres: barbarus (LucAs, 1846) et 
cribripennis PEYERIMHOFF, 1949. La marge anterieure 
du pronotum est glabre, le disque du pronotum plus 
sombre et les eperons terminaux des metatibias fortement 
elargis chez Ia premiere, le pygidium nettement pileux, le 
disque du pronotum plus sombre et Ia coloration brun 
rouge chez Ia seconde. 
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